
Feaar •!!•• il la fltwrta da travail 
On s'attend, pour vendredi matin, A une 

sfilisai reprise du travail. De* mesures de 
ssHetf ont été prises a tin d'assurer la liberté 
du travail. 

UNE ARRESTATION A S0MA1N 
M. Hoohedee. du. Syndicat des \jlieminot». 

•nrait été arrêté Jeudi a Sonia in. 

Le ravitaillement des R. L. par la C. <L T. 

Paria. 12 tuai. — A la suite d'une démar­
che faite par le citoyen Saint-Venant, auprès 
<in bureau de la ('. G. T.. il a été décidé nui 
les Unions départementales des syndicats 
auraient tonte latitude pour fournir le per­
sonnel nécessaire pour assurer las aervtces) 
indispensables du ravitaillement et de l'hy­
giène. 

Des télégrammes en ce sens ont été en­
voyés aux Secrétaires des Unions départe­
mentales, pour le" en informer. 

A AMIENS 

l a Compagnie du Nord considère comme 
démtssjionuuires le» agent» qui n'ont pas re­
pais leur service le 8 mai. 

Rn raison d* lenr emploi oni devMt les 
porter ft donner le bon exemple, la Compa­
gnie du Nord a oftieielleuieut « révoqué » 
ù Amiens, deux sons-chefs de manoeuvre. 

Pour tous les autres, s'il» font une de­
mande "écrite a la Compagnie. la Direction 
examinera chaque cas en particulier. 

« «f*f rMO 

LA P A I X 
i . mémoire allemand sur les dommage* 

Je guerre en France et en Belgique 

".erlin. 13 mai. — L'Agence Wolff publie 
1 information suivante : 

La commission de» charges de guerre aile-
•sans ii à l'ari<< a remis, le 10 mai. nu Comité 
des réparations, un mémoire concernant les 
dommages de guerre eu France et en Bel­
gique. Ce mémoire qui renferme un résumé de 
tous le» doenments disponibles sur l'étendue 
«le ht valeur de» dommages causés dans ces 
ssaaji pnjrs, • été rédieé par la commission des 
téaaratieM de l'Empire, avec l'aide de» ex-

Les Allemands restituent 

r.mipièjme. I l mai. — T'n train de bo-
•cfats .illcmund parti le 10 mai de Oldeuburjr. 
«•«t arrivé ce ina'in A Ribécourt. pour être ré-
,\irti entre les cultivateurs du canton. Un 
convoi de 2."»00 moutons est attendu, d'autre 
part. A Noyon. 

Un violent incendie dans l'Isère 
Deux millions de dégâts 

Pont-ISuèqne (Isère), 13 mai. — Un vlo-
IMM incendie, activé par le vent, a détruit 
BSV Dlature, une fabrique et plusieurs BJBnV 
•éÉL Les décAts sont estimés A deux mil­
lions. 

Les nouvelles unes fiscales 
devant la Commission sénatoriale 

(les Finances 
Par»* 1S mai. — La Osaumssieo nHaaHriato 

de* h—eus a eaatimié aaJsvrtTmd rexaman da 
projet sur las assusiss taxes fiscales. «Ile a 
a d o p t i . !**_,"S1*! *» " * ° ^ portant antnasata-
tion do drett de timbre de dimensions et du droit 
de timbre auquel sont tmmit les ponces et Con­
tran d'assurances; eue a porté de 1 fr. ft 1 fr. 00 
I"saaa»»iitati«i de la taxe du droit «"enregistre­
ment applicable aux contrats d'assurance de 
toute nature autres que les assurances sur la 
vieillesse. La Commission a voté la création de 
deux permis de chasse, l'un national, l'autre dé­
partemental, et a supprimé le permis de chaise 
communal et hebdomadaire. 

Elle a adopté les divers articles relatifs aux 
cartes ft jouer, aux théâtres, aux dancings, sux 
courses, etc. La Commission siégera vendredi 
après-midi. 

tablas «a ie « s i ami iastas, e n »•• * l'Hatei «• 
VU», asUs PiuHSilSsJNta. ts mstia. de 8 » i l k., 
„ le soir. d. 14 » l t h, sas J«*r» IWieat» ci-
<Uv^àanai 14 mai. sutia. aasjlrn 4.soi « IJM; 
•air, III T"' 6-2»t * «<M0. 

aâmsii U mai : meta, a—tu •Mt. à m an; 

La Canonisation de Jeanne d'Arc 
LES FETES ORGANISÉES A LONDRES 

tal canonisation de Jeanne d'Arc sera cé­
lébrée. | Londres, dimanche, par une messe 
sasstMssjsf A la cathédrale de Westminster. 
L-'nnr's-midi. un aatttC* historique, orga­
nisé par la Ligue des femmes catholiques, 
se formera devant la cathédrale. l"u groupe 
*yinb»liscni le triomphe lie la martyre : une 
Jeanne d'Arc A cheval y sera représentée, 
entourée de gens d'armes, de nages et d'un 
jrrqupc de paysans et d'enfants eu costumes 
du quinzième siècle. A l'issue de la proces­
sion, une bénédiction soleunelle aura lieu ft 
la cathédrale. 
L'ARRIVÉE DE M. HANOTAUX A ROME 

Basse, If mni. — M. Gubriel Hanotanx, 
smh:s-nO..'iir extraordinaire du gouvernement I 
de I,I Uépub'Kiur aux solennités de la eano-
îis.-itiim ia Jeanne d'Arc, est arrivé A Borne. 

UNE BEATIFICATION 
Rome. 13 mai. — Le Pape a célébré, mer­

credi après-midi, à la basilique Saint-Pierre, 
la béatincutiuu de Louise de M l l M i 

N O S I M P O T S 
Le produit de l'impôt sur le revenu 

Le montant «les rôles émis pendant les 
AmaUt premiers mois de l'année 1920 pour 
l'unpct générai su, le revenu et li s impôts 
eédnloit s, au titre des cercices 1910 à 
IMt, est de 1SS.745.900 fr., dont 130.540.200 
.iu titre de l ' en tê tée 19it>. Les rftka relatifs 
aux impôts cédulancs >e répartirent de la 
fssjsjsj suivante : 

•âBâtsai losBstrmfa ii.aes.soa 
B<-u.bie~ ucricolr 31S.V»> 
Traitassent», ^'.' *•••-. t; • - l l . a s s . sao 
Pro f^ t ins libérale.- IJia.SBS 

f a contribution sur les bénéfices de guerre 

Voici, au 30 STrfl l'JiO. ..\ situation é* 
l'émission et da recoin n-nu ru îles rôles 
pour la contribution extraordiaaire sur les 
MaatsWea de guerre : montant total des rôleg 
éasii 7..'::;.2i!)200 fr. (dont 3.141-858.100 fr. 
ont éti; émis celle année) ; portion exigible 
1.SS3.336.8:» fr: recouvrements 1.879.il.75.H00 
francs. Les recouvrements à ce jour attei­
gnent donc seulement la qnart des sommes 
«lues par les bénéficiaires. 

EN R U S S I E 
TROUBLES GRAVES A MOSCOU 

Paris, 13 mai. •»— pa annonce de Moscou 
<iue des troubles graves iuiraient «'daté dans 
l'être ville. 
PAS DE RADIOS DE MOSCOU 

DEPUIS TROIS JOURS 
Depuis: le 0, il 2 heures aa l'après-m'uli. 

on n'a reçu auena ntdintéiéxrainmc de Ktissiç. 
Ou snppose que les appareiK émetteurs die 
Tj B. P. aux* stations de Moscou cl de Tsar-
koié-Sélo sont enilommaffés. ou euciue aSM 
le gouvernement bolchevlstc n'ose plus se lier 
aux opérateurs. 

LES TROUPES UKRAINIENNES 
SONT ENTREES * ODESSA 

Varsovie, 1S mai. — On confirme de Vin-
nitza, que les troupes ukranieDues, comman­
dées par le général Petlioura, oni oecnpé 
Odessa. 

ROUBAIX 
AUJOURD'HUI, VENDREDI 14 MAI : 

Aujourd'hui, saint Boniface ; demain,, sainte 
Denise. 

135* jour de l'année. 
Soleil : Lever. G h. 12; coucher, 20 h. 21. 
Lune : Dernier quartier du 11. NouVeue lune, 

le 18. 
Caisse d'épargne : Séance de versements et 

de remboursements de 8 h. h 10 h. 30. 
Bcole nationale des Art;- industriels : Biblio­

thèques ouvertes de 9 à 12 h. et de 14 A 20 h. 

LA^F$TE*DE GALA 
de F Association professionnelle 

des Journalistes du Nord 
Depuis ia grande fête de la Presse du Nord 

qui fut donnée en 1902 A l'Hippodrome de 
Roubaix et qui obtint un retentissant succès, | 
le public a toujours accueilli avec une faveur | 
toute spéciale les représentations organisées 
par 1' < Association Professionnelle des Jour­
nalistes ». 

C'est que l<f passé répond du présent, 
comme l'ont démontré encore cette année les 
fêtes de Lille et de Tourcoing. C'est aussi 
que, dans tous les rangs de la société, le pu­
blic h des raisons d'appuyer par son bien­
veillant concours ces jolies fêtes qui sont 
données au profit de la Cuisse de secours des 
journalistes professionnels du Nord. Ceux-ci, I 
s'hijréniant sans cesse A apporter leur col­
laboration la pins active au développement 
des œuvres et des sociétés Innombrables de 
notre région, profitent tout natuerllement 
d'une sympathie en retour. 

C'est ce qui explique l'engouement avec le­
quel ont été retenues les places pour la fête 
de mercredi prochain 10 mai, au Grand-
ThéAtre-Hippodirome. Il faut dire aussi que 
cette solennité offre A la population de Rou-
baix-Toureoiug et des environs l'occasion de 
voir représenter, avec une perfection rare, 
l'un des plus parfaits chefs-d'œuvre de la mu­
sique et de la îloésie françaises, « Mireille », 
onéra eu ."> actes, dû A la collaboration de ces1 

deux génies si purs, honneurs de la France 
moderne : Gouî od et Mistral. 

Ce sont les meilleurs artistes des grands 
théâtres, parmi lesquels MM. Capitaine, 1er 
ténor de l'Opér^-Comiquc: Lanthéri. baryton 
du Théâtre des Arts de Rouen: Terval, Ire 
basse de la Gatté-Lyrique; Mines Dina-Beu-
mer. de l'Opéra,Comique: Darnys, de la Galté 
Lyrique, qui viendront donner â Roubaix. sur 
la grande seine de l'Hippodrome, une inter­
prétation de cette ceuvre délicieuse. 

« Mireille » séduit quiconque aime la mu­
sique et la l»e)iufé, et convient A tous les 
ftvres. rat chacun y trouve A admirer. Ceux 
qui ne voudroijt pus manquer ce spectacle 
exceptionnel devront donc se bâter de se 
faire réserver «ne des rares placée qui res­
tent, disponibles. Location _ ouverte tous les 
Jpurs. chez Mme Jubé. Il», rue de la Gare. 

Les prix desl places ttons droits et taxes 
compris), sont t S" galeries. 1 fr. 75: 2 " ga­
leries uumérotéjes, 3 fr. ; 1~* galeries, 5 fr. ; 
putuleurs, 8 fr. ; stalles, 13 U\ ; (uateoila, 
2ô francs. 

L'nlc Conférence 
de la Li&ie Maritime Française 

Xos lecteurs connaissent l'autorité légi­
time iioin joui M. le eaeMaiae ta frégate 
Clearee daus les milieux économiques et ma-
vilimes. 11.- saVpat également le rôle impor­
tant qu'il a tétui depuis plusieurs années, 
faawssl saassat directeur, petia comme vlee-
président de 1; Ltffàe Maritime Française. 
C'est aa nom dl cette puissante organisation 
qui compte actuellement plus de 150.000 
membres.- que le eomtn.indanl Cloaree pren­
dre la parole io samedi 11 mai. A :JO b. 30, 
dtns le grand Amphithéâtre de l'Kcole des 
Arts Industriels, sur un sujet tout d'actua­
lité : « La l'aiS est sur mer ». 

Cette conférence, placée sous le liant pa­
tronage i!e no»e Chambre de Commerce et 
de h. Fédération Indus!rielle et Commerciale 
de Uoubaix Tourcoing sera accompagnée de 
projections cinématographiques. Tous ceux 
qa'tatereeae le mouvement maritime si inti-
memeui lié au Jéveloppeinent Je nos affaires, 
v sont conviés. 

Au Ravitaillement 
Tons Ici jour--, sux H«U«S, VBNTB IJBBB rto : 

Tau île )B»si ol Oro.°<. Baan* lmi< il,- -S'onusndm 
U'.i-u la t.. Fromarc Cames* H-0ù le i... Murganne 
ire esaMM 7.50 sâTst. 

VIK EOtJOE. 1 rr. 75 ls Btre 
Vendredi 14, de fs à 11 h.. Be jaune» et vert»; de 

2 :i 4 !.. Se jaune» et vertes. 
POsTMXS DE TEERE (3 kiL ssr sers, psnr 1 fr. 50) 

Venrtredi 14. S* s il 11 h., Us jjiimi» et verte*; 
4S a à d l»., las jaune* et vertes. 
VEUTE DE CHAJD8SUEE3. TISSUS, UXOSKtB. 

MEECEEIE (Salle d u Fêtel. ma da l'Bospice) 
Vend'edi 14 • 1 Se ivnije. B00 i 1 ÏCtt. 
,-aiaeui la . l m laawe.,. l.JOJ ù l.'.O,'.. 
L*» maïiipîn »RI auyert toiiH tes jours le matin de 

8 i 11 h. et le w.ir de ï a 4 h. 
Uk. piaTBTBtmOV DBS TICKETS SB PAIN. — 

La d'mribatiou de* tickets de paia ù prii réduit va-

. LA RESTITUTIOK DBS BIENS FBAN-
ÇAIS LIQUIDÉS OU SÉQUESTRÉS EN 
ALLEMAGNE (APPLICATIOH DBS PARAQBA-
PBTBS A BT F DE L'ART. 899 D0 TKA1TÉ DE V l B * 
SAILLBS). — La Chambre de Commerce de 
Rotrbaix nous communique : 

Les Français possédant, en Allemagne, des biens, 
droits ou Intérêts ayant tait 1 objet, pendant la 
jrnerre. des mesures exceptionnelle» de guerre (râlas 
sous séquestre) ou de disposition (liquidations) de 
la part du Gouvernement allemand, peuvent, des 
maintenant, demander à être remis en possession 
<le leurs biens, soit directement, soit par l'inter­
médiaire de l'Office des biens et intérêts privai, 
146 avenue Malskoff, à Parla. 

LA présente circulaire s'applique aux réfutations 
prévues par les paragraphes A et F de l'article 297 
du Trait* da Versailles : restitution des biens, 
droits et intérêts existant en Allemagne avant la 
guerre, et liquides ou séquestrés par les autorités 
allemandes. 

Le reniement des dettes d'avant-guerre entre 
Français résidant «a France et Allemands résidant 
en AlletiiQKiic doivent, nous les peines prévues pen­
dant la guerre sur lo commerce avec l'ennemi, être 
réglées par i intermédiaire d'Offices De vérification 
et de compensation qui seront ultérieurement créés. 

Demandai directe!. — Dans co cas, le$ autorités 
allemandes ont prévu la nrocédu,re suivante 

1 L'ayant~drc«t français qui veut obtenir, san* 
l'intermédiaire du Bureau français, créé a Berlin, 
sait ia îvnii** as ses biens, droits ou intéréis soie* 
surveillance ou séquestrés, soit la restitution de ses 
biens laBBlils, devra adresser la demande en remise 
ou restitution ft l'autorité centrale régionale du 
pays ILandesceiitralbeborde), où se trouvent les 
Basse à restituer. DM liste dés autorités centrales 
régionales sera communiquée par l'Office Bel Iliens, 
droits et intérêts. 

En cas de doute, sur la situation des bieni. la de­
mande pourra être adressée au Ministère des Af-
BSBMe étrangères à Berlin (Frledensabteilun?). 

Le Gouvernement allemand se réserve de dési­
gner un aiiii* office d'Empire â In. place du Minis­
tère des Affaires étrangères (Friedensabteduns). 

2" La demande devra contenir : s) Le. nom et 
l'adresse du demandeui': b) Le nom et l'adresse di-
la personne entre las mains de laquelle d. vra être 
effectuée la remise matérielle des biens sous sur­
veillance, sous séquestre ou liquidés; a) Une des-
criinion aussi exacte que possible îles biens à resti­
tuer; d) L'indication du lieu où le bien à restituer 
«e trouvait, suit ait ilebut de la guerre, soit au mo­
ment où il a fait lobjet d'une mesure de surveil­
lance, de séquestre ou rie liquidation et. si possible, 
également l'endro.t où il se trouve actuellement;' 
e) IJO nr>m et l*aesssse de la personne à la garde do 
qui le bien se trouvait, soit au début de la guerre, 
sort, au moment où le dit bien a fait l'objet d'une 
mesure de surveillance, de séquestre ou de liqui­
dation. 

J" La signature dit demandeur devra être certifiée. 
par les autorités françaises compétente*. Ce visa de 
certification devra être légalisé, soit par l'atnhas-
sado allemande à Paris, soit par le Ministre des 
Affaires étrangères de Berlin. 

4 si la asssaueaS est introduite par un manda­
taire, 11 suffira, pour la justilica'icn du i»«ivoir, 
d'un mandat certifié et légalise de la même ma­
nière que précédemment. 

s. S'il r a doute sur l'Identité du demandeur par 
rapport a l'ayant-droit. le Gouvernement allemand 
s'adressera à l'Office Français des biens, droite et 
rntétets privés pour obtenir la production des pré­
cisions indispensables. (a suivre.) 

AU CERCLE POLYGLOTTE. — Fidèle au 
programme qu'il s'est tracé, le Cercle Poly­
glotte de Roubaix continue la suite des con­
férences anglaises. Va sujet tout ft fait ft 
l'ordre du jour en ce moment. « Le Maroc », 
sera traité vendredi soir, ft 8 b. 30 dans la 
salle du Cercle, 4, rue de la Gare, par M. Paul 
Ducatteau. secrétaire général du Cercle. 

Le Maroc est appelé ft devenir une des 
sources île lu fortune profitable de la France 
par ses productions et par l'élevage qui s'y 
développe. Au point de vue historique, le Ma­
roc a joué un rôle important, et son archi­
tecture a laissé des, traces qu'il est très cu­
rieux d'étudier. Aussi la conférence de M. 
Ducatteau promet des documents • intéres­
sants que les membres de la section anglaise 
m ront heureux d'entendre développer dans 
une langue que le conférencier manie avec la 
plus grande facilité. 

LE COMITE DU CLUB HIPPIQUE DE 
ROUBAIX, après Je cross-country si réussi 
do dimatrchc dernier, organise, pour le 16 
mai, à 15 heures, sur la piste du Breucq, 
une fête privée, réservée à MM. les membres 
actifs et honoraires du Club Hippique ; 
nrnts en donnons le programme dans notre 
(.^ironique Sportive ; les personnes qui dé­
sireraient devenir membres du Club Hip­
pique, peuvent envoyer leur adhésion ù, 
M. le secrétaire, 14, rue du îiunègv, ou 
s'inscrire, dimanche ptochtiiji, à l'entrée de 
Ut piste du Breucq. 

MORT DE M. RICHARD BURRELL. — 
Keeja apprenons la mon da M. UicharU Bm-
re!l, originaire de f-,ondns, associé de la mai­
son .T. Fort, décédé le 12 mai il l'âge de (i4 
aus. 

Depuis plus de 40 ans .1 Roubaix. il a par 
un travail opiniâtre, largement contribué aux 
relations cnuiuiereiales euin.' la I'ninee et 
l'Angleterre. Sa parfaite affabilité et sa géné­
rosité discrète lui avaient acquis toutes les 
sympathies et donné chez nous droit de cité. 
Se*; funérailles auront lieu samedi, 13 mai. il 
11 heures. Réunion au Temple, rue des Arts. 

VICTIME DE L'INVASION. — Jeudi après-
midi, un vieillard a été trouvé malade, rue du 
Cure. Examiné par le docteur Harlet, il a été 
admis aussitôt ù l'hôpital. 

Oa serait, parait-il. un habitant de la Somme. 
M. Eugène Duvauchclle. originaire de Saint-
Oucn. qui. en 1W14, avait été évacué sur Paria, 
d'où il retenait, après avoir fait neuf jours de 
marche à pied, dénué de toutes ressources. 

LES MAGASINS u AUX TRAVAILLEURS • 
Confections pr*Homiues et Entant*. 32, Urande-
iine. Rx. seront, ouverts le Dimanche 10 mai 
jusqu'à 18 heures. M04S, 

TRIPLE ARRESTATION POUR VOL DE 
CHARBON. — Deux vols consécutifs de char-
liou se sont produits mercredi soir, daus la cour 
iln peignage Alfred Motte et Cie, rue d'Avel-
slien,. La police a pu s'emparer d» trois des 
auteurs du méfait. 

Vers huit heures et demie, le veilleur de nuit, 
M. Castel, en tournée dans la cour, constatait 
que deux individus étaient occupas à emplir des 
sacs de-charbon ; U alla vers eux. 8e voyant dé­
couvert, l'un des deux hommes prit la fuite, taudis 
que le second. Juste Melliei. 20 ans. teinturier, 
,-nt- de la Liaiai.ee. cour Dearaeee, S, >e mit h 
rouer dû coups le veilleur. C'est à ce moment 
que les agents de sûreté Mercier et Desmasure, 
eu embuscade à proximité, intervinrent et mirent 
eu état d'arrestation le voleur. 

Us peu pins tard, - ees mêmes agents, soup-
ceaaant que d'antres vols pourraient être com­
mis, virent deux individus escalader la grille 
doaaaat vers la ligne de chemin da 1er, pais se 
mettre ea devoir d'emplir de charbon les deux 
sacs dont Os étaient porteurs. Ils ae disposaient 
i regagner avec lenr butin — «0 kilos environ — 
leur domicile, anand ils tarent eueilhe par les 
agents. Oe sont les nommés J.-B. Mahieu. 27 
aas, rae Barat-Louis, cour Lefebvre. et Barthé-
témi Dewyendt, 34 ans. rue Dampierre, 39. 

Tous trais ont été menés devant M. Rucbart. 
commissaire de police du cinquième arrondisse­
ment, qui, après interrogatoire. les a maintenus 
en état d'arrestation. Us seront transférés au­
jourd'hui à Lille. 

ARGUMENT FRAPPANT. — Mme Victorine 
Délavai, 39 ans, bambrocheuse, rue Sainte-Elisa­
beth, eour Degrieck, 2. vivait, depuis quelque 
temps, séparée de son mari. M. Vamparisse. Mer­
credi, vers dix heures et demie, les deux époux, 
s'étant rencontrés rue Beaurewaert, eurent .une 
dissension, au cours de laquelle le mari, d'après 
la plainte déposée par sa femme au commissariat 
du troisième arrondissement, lui aurait porté 
un coup de poing derrière l'oreille. 

VOL DE VETEMENTS, DE BIJOUX ET DE 
NUMÉRAIRE. — Plainte a été portée, pour 
vol d'effets, de bijoux, de numéraire et d'objets 
divers, d'une valeur totale de «00 francs, par 
Mme Marcelline Mouray. cabaretière. rue des 
Fossés, 04. contre une personne qui était venue 
chez la plaignante pour soigner la jeune tille ma­
lade. La garde-malade a disparu. Oa ia croit 
réfugiée h Lille, chez ses parents. La police la 
recherche. 

ABUS DE CONFIANCE. — Sur plainte de 
M. Arthur Degryse, marchand de charbon, rue 
des Champs. 40. un procès-verbal pour escro­
querie d'une somme de 875 francs a été dressé à 
la charge d'un conducteur d'auto, sans domicile 
fixe, né en Belgique. 

Celui-ei. après avoir été occupé pendant huit 
jours par le marchand de charbon, a pria la 
fuite. 

C'ETAIT JOUE DE RESTRICTION. — Pmir avoir 
vendu de la biseuiierie mercredi, jour de restrictions 
de pfttinserie. .M. Julien Polie, épicier, rue Decrême, 
1V7, t'est vu dresser procès-verbal. 

WATTRELOS 
HAVITftTT.T.T.MTllCT. — Vendredi 14. d- 6 b. ». » 

11 h. =4. 6-401 A 7.040; de 13 h. & à 16 h., 7.041 
et reU-desBUs. 

LES REFUGIES SE LA LIONS DE FEU. — I * 
paiement des set-ours m réfugiés de la ligne de 
feu, pour U période* du 15 mars an 11 avril, aura lieu 
A In recette municipale, 14, rue Carnpt, le vendredi 
14 mai. de 15 à 16 h. 

LAN2VOY t. 
FLERS 

LA FCTE DE JEANNE D'ARC. — Le maire 
invite les habitants de Fiers à pavoiser leur mai­
son le dimanche 10 niai, en l'honneur de la 
fête de Jeanne d'Arc, libératrice du territoire 
dans des circonstances aussi tragiques que celles 
que nous venons de traverser. 

INSPECTION DES CHEVAUX. — L'ins­
pection et le rlasseutent pour 11120 des chevaux, 
iiialets et voitures susceptibles dfêtre requis 
pour le service de l'armée, se fera le 1T mai» de 
7 heures à 14 heures, sur la place de la Liberté 
(Bourg), par lettres alphabétiques.. 

CYSOING 
LA DUCASSE. — C'est le dimanche 1C mai, 

et non le (1, comme une faute d'impression l'a 
fait annoncer, qu'aura lieu la ducasse de Cy-
aoing. Cette fête, qui comporte la Journée des 
Mères, attirera, sans nul doute, beaucoup de 
monde. 

MERCIER ¥ SES 
de PARIS 

Lai plu» importante exposit ion 

d, MOBILIERS 
A LILLE, 179, RUE NATIONALE 

TOURCOING 
AUJOURD'HUI. VENDREDI 14 MAI : 

Hôtel de Ville : Bureaux ouverts au public de 
10 b. à midi et de t' à 4 h. 

Conseil municipal : Kéuuion à 1S h. 30. à la 
Mairie. 

ïïT A LA GAHE PRINCIPALE 

Le Trafic de la Petite Vitesse 
PERIODE AVRIL-MAI 

Les transports ont été inioiisil's nenduiit 
la dernière période. Voici d'ailleurs les chif­
fres fournis par le trèfle 9 l'arrivée : Comité 
de ravitaillement : aar ruihmiiflic inents, 1:.' 
aaaajMBa de mnrelioridises diverses avec IM 
tonnes; oui suie. :'.7 aragoaa houille, D39 ton-
nés. ^ 

t'ommoriv t en pire. 2.1:27 asageMeS m.-ir-
phaixUaea diverses 17.062 tonne», 4 •agona 
bestiaux. P41 n s m i - houille 14.7M tonnes. 
Sur enilir:ntcheui»tnts, 17Ô wagons nuircinin-
dises diverses l.,".SG tonne», soir, au total 
3.L".I0 \vjirons pour :;4.1iK> awaaia. Divers 
services Ae la OeanBegnie, 388 erageas, ee 
<tui donne un ensemble de 3.053 wagons, d'ofi 
uue moyenne de IU0 wagmaa par jour; en 
nvril elle n'accusait Mlle 7S el en murs 111. 

Le nombre de «ragaau de dét.iil mena a c <"• 
de 1.1K0. soit uni n:nyniiio journalière de 
4'J, chiffre en aagBientatioa. de 4 sur la pé­
riode précédente. 

Les arrivages 

L'industrie textile :i réceptionné 502 wa-
goiiH ;>.95l) tonnes de Initie brute venant de 
Duukeirjue. Calais. Anvers et Osleud.e: !!(> 
wagons 474 tonnes de tara» lavée, périmée et 
llaa d'Klbenf. Nantes at Maxamet: 117 mi­
tons -r>l!0 tonnes de iléihets è» laine et 1 ">4 
iviiROtis l.fliM; tonnes du coton brut en pro­
venance du Havre. 

Le bâtiment a roi.u 1.C.04 tonnes de maté­
riaux: consistant en brique», carreaux, pier­
res, tuiles, sable et verres à vitres, de pro­
venance belge, s-aul le subie qui vient de l'in­
térieur du réseau. La Brétallaraie et les indus­
triels ont reçu 1.281 tonne- de machines an­
glaises par Dtinkcnjtie et tie machines récupé­
rées des Allemands pour !.t n repsHtntlnn 
des établissements: 280 tonnes de fonte et 
217 tonnes de fers eu provenance du bassin 
de Longwy. 

Comme arrivages de céréales, on relève 
047 tonnes de blé. "17 tonnes de mais et 
seigle venant de Iniukerimo ci 47.1 tonnes de 
son de froment importé île la Belgique. 

Kn fait de combustibles, les réceptions ont 
eu une certaine iBBgesjBBaee du 20 avril au 
3 mai A cause des importations par Duti-

kerque ; celles-ci sont suspendues depuis cotte 
date à cause de la grève des dockers. On a 
re«u 936 wagons 14.680 tonnes de nouille 
pour ta Chambre de Commerce at 688 tonnes 
pour foyers domestiques. 

A défaut de bouille, l'industrie locale uti­
lise aussi d'assez grosses quantités de bois 
de chauffage; on en a reçu 1.380 tonnée pen­
dant cette période. Ces bois Tiennent dea 
houillères françaises de la région d'Hesdin 
et du réseau de l'Etat. 

Les arrivages par voie d'eau 

Il est arrivé sur les canaux 33 bateaux ou 
6.526 tonnes de houille et 0 péniches de di­
verses marchandises pour 954 tonnes. 

Les expéditions 

Le trafic au départ a pris une certaine im­
portance; le tonnage accuse une augmenta­
tion de 2.516 tonnes comparativement ft la 
période précédente. 

On relève les chiffres ci-après : Public en 
gare, 1.814 wagons ou 10.681 tonnes, soit 
une moyenne journalière de 04 wagons. 

Compagnie .détails et complets), 1.309 wa­
gons; moyenne 40 wagons. 

Il y a une augmentation de 16 wagons 
par Jour sur les chargements faits par le 
commerce et 0 wagons sur ceux faits par la 
gare comparativement Jl la période précé­
dente. 

Les éléments du trafic 

Les principaux éléments du trafic on dé­
part sont : pour l'industrie locale, 192 ton­
nes laine filée : Calais. La Chapelle, Troyes 
et Roanne; 974 tonnes laine peignée : Mous-
cron et Anvers en enlèvent les trois quarts, 
une forte proportion de ce tounage est dirigée 
sur l'Alsace-Lorraiue, l'Italie, la Slovaquie, 
l'Allemagne et la Hongrie: SÎI5 tonnes laine 
brute : r>our;nies. le Laboureur, le Crétinier. 
Klbeuf et Lotiviers; 1.494 tonnes de déchets 
de laine : Beauvais, Elbetif, Vienne, Sedan 
et la Belgique pour les deux tiers : 240 tonnes 
coton filé : Kouen, Kounnc. Saint-Etienne 
Bolbec : ô30 tonnes chifl'ons de laine et au­
tres : Dison, Verviors, Anvers-Bassins. Cil­
lais et Le Havre (exportation pour l'Angle­
terre et l'Amérique). 

Les importations belges; réexpéditions des 
commissionnaires 1.153 tonnes matériaux de 
construction pour les régions libérées: 140 
tonnes verres il vitres, 957 tonnes produits 
métallurgiques, machines, appareils de le* 
rage : Armentières, Halluin, Haubourdin, 
Houbalx. La Chapelle: 02.1 tonnes superphos­
phates pour engrais : arrondissement de Va-
leneiennes et d'Anvers: 281 tonnes déchets 
de lin et d'étoupes : La Madeleine, Lille, 
Saint-Sauveur. Charonne; 003 tonnes son de 
froment : réseaux de l'Etat et du P.-O. 

Les recettes supplémentaires provenant 
(les rci'tincntions de taxes à l'arrivée ont pro­
duit 1JS.794 fr. d'excédents; les frais de ma­
gasinage et de stationnement en gare 33.CÔ1 
francs et les pénalités sur embranchements 
particuliers 794 francs. 

Eu général, tous les établissements indus­
triels desservis par notre gare ont été remis 
en activité partielle:,les travaux de réfection 
dos parties encore en chômage sont poussés 
très activement partout, et il faut compter 
une. sauf événements imprévus, la capacité 
de production d'avant-guene sera atteinte 
d'ici la lin de l'année. 

A la Fédération Amicale des Combattants 
de la grande guerre 

La Fête de Jeanne d?Arc 
La grande ligure de Jeanne d'Arc brille 

parmi nos pius pures gloires nationales. 
La Fédération des Combattants, dont l'un 

des buts est de glorifier l'héroïsme, ne peut 
manquer de s'associer aux solennités qui se 
préparent pour le dimanche 10 mai en l'hon­
neur de la sainte libératrice de la France. 

Cette fête vient très opportunément nous 
rappeler, au milieu des malentendus et des 
difficulté» que traverse notre pays, les gran­
des leçons de concorde, de travail et d'hé­
roïsme i|tii. après r*bus avoir assuré ta Vic­
toire, doivent au-si nous ramener la paix 
intérieure et la prospérité nationale. 

t'est donc de tout cœur que la Commission 
des Combattants, répondant :"l l'invitation qui 
lui a été tarit», a iléciilé d'assister à ta grande 
cérémonie patriotique oui aura lieu dimanche 
prochain. 10 mai. â I I heures, en l'église 
Saint-Christophe. 

Le drapeau de la Fédéra lion prendra place 
à o'.fé de l'étendard de la Craude •Msntmr, et 
nous invitons instamment nos adhérents à se 
grimper dans le chœur, où des places seront 
réservées. L'insigne sera de rigueur. 

La CoinniissU u invite aussi ses adhérents 
a pavoiser leurs maisons toute la jouruée de 
dimanche. 

<>U" partout le drapeau tricolore donne si 
nofiv vide sa parure de fête et de victoire en 
l'honneur de la grande patronne des Combat­
tants : Jeanne d'Arc. 

A Saint-Christophe. — A la grand'niesse. 
A neuf heures trois quarts, le» clninis seront 
interprétés par la Société Niitionaii- îles 
« Crick-Sicks ,>. Le salut, qui sera chanté A 
1S heures, sera très solennel. Le clergé fera 
son entré-o daus l'nul las au son des trompet­
tes, comme cela se lit a Iteims lorsque Jeaui'o 
d'Arc couduisit au sacre le roi Charles Vil. 
Les chants seront interprétés par les « CricL-
Siel;s i>, qui chanteront ù la lin de la céré­
monie la cantate fameuse de Wambacit à 
Jeanue d'An . Le panégyrique sera prouoncé 
par le II. 1". Lebeau, de ia Compagnie de 
Jésus. 

Le voir, dos dispositions sont prise-: pour 
iiliimiiicr Saint-Christophe et i! a été fait 
appel à la générosité des fidèles pour donner 
à cette illumination uu cachet digne de Tour­
coing. 

A Notre-Dame. — Dimanche, à 7 heures, 
messe avec chants, conimuniou générale. A 
10 heures, grjnd'messe, suivie du chant d'uue 
cantate i\ Jeanne d'Arc. A M heures, vêpres 
avec panégyrique de Jeanne d'Arc par le 
K. P. Dassonville. ancien aumônier militaire, 
décoré de ta Légion d'honneur; procession 
A laquelle prendront part des groupes impor­
tants. La fanfare « Les Intimes » prêtera 
son concours ù la cérémouie. 

Au Curcie de» Oftkiers ' 

Le Conseil d'administration du Cercle priv 
Mil. les elliciers de se rendre ù l'invitation 
qui leur est faite d'assister -l la cérémonie 

patriotique qui aura lieu en. .Vhonneur de 
Jeanne d'Arc à l'église Saint^Mriatopbe, le 
dimanche 16 mai, A 18 heures. Des place» 
leor seront réservées dans le eheenr. Tenue 
du Jour. 

POUR AVOIR DÉPOSE DES DECOMBRES 
SUR LA VOIE PUBLIQUE, ont fait l'objet 
d'une contravention : Alfred Spriet, 17 ans, rae 
de Beauvais. 48; Maurice Delbarre. rue Bacine, 
H5, et Georges Decocq, domicUié a Mouscron, 
rue des Cordonniers, 10. 

( 

Faites tenir, contrôler 
votre Comptabilité 
taMiuBMiu JAMET-BUFFEREAU 
103, boul"» d'Armentières, ROUBAl 

t r o ï e r | 
é par les I 
•EREAU I 
IOUBAHJ 

i»l4-C 

LILLE 
LE DÉPART DU DIRECTEUR DES POS­

TES. — Le Conseil général a envoyé l'expres­
sion de sa reconnaissance à M. Le Friec. direc­
teur des postes, qui doit bientôt se retirer, et l'a 
remercié de l'énergie avec laquelle il a. rétabli 
et développé les organismes de son administra­
tion. 

MORT EN GARE. — l t Henri Pompo!"K. 40 
ans, voyageur de commerce, venant de .Sin-le-
Xoble. est mort subitement en (tare de Lille. La 
corps a été transporté à la Morgue. 

Une annonce, même de gran­
des dimension, dans une feuille 
peu lue, ne produit pas beau­
coup plus d'effet qu'un cata­
plasme sur une jambe de bois. 

Les bons de pain à prix réduit 
En vertu de nouvelles, insrmetions mi«it-

téririk>s. les bons de petia % pn» peJ^ir seront 
hebdomadaires, à punir du 31 rxsi frétas*». 

Ea conséquence, seront trtii eonia. pour 
le mois de mai courant, les bons de pain ae 
rapportant aux tickets i a 10 inclus. 

LES ARTISTES DU NORD 
au Salon des Artistes Français 

Parmi les exposants du Nord au Salon des 
Artistes français à Paris, nous remarquons : 

Peinture. — JIM. Carlos Bufiin. de Tourcoing: 
•i Bruges; Marché sur les quais»: Kené Bufnn, 
de Tourcoing: «Quai du ltosuire à Bruges »; 
Georges Dervaux. de Tourcoing : « Le café clie» 
les Petites fckeurs des Pauvres»; Georges-H. 
Dilly. de Lille : « Le droit des gens à Hohunin-
den » ; « Portrait de M. Duhem. vice-président da 
la Chambre de commerce de Lille, otage»: « D 
vit. 1916»; Georges rhivillier, de Tourcoing: 
« Après l'orage à Zee-lîrugcs ». 

r 
Nouvelles Religieuses 

ROUBAIX. — Œuvre de l'Adoration nocturne. — 
Le salut mensuel procédant la nuit d'Adoration, aura 
lieu demain samedi 15 mai. à 21 b.. co ls chapelle de 
la Maisou de^ Œuvres, rue du Vieil-AbreuTOÏ^ pour 
célébrer la canonisation de notre héroïne 
d'Arc. 

LES PREMIÈRES COMMUNIONS 
A ROUBAIX. 

oie 
paroisse Saint Mai 
fillette." y ont pris 
témoignant de la 
eut été nui via par 

A TOURCOING. 
la première 
paroisses de lu ville. 
ont assisté eu foule 

- Saint-Martin. — Les premières 
•Ueà ©ni ÉIL célébrées jeudi eu la 
îin. De nombreux parçoas et 
PBH dans uu recueillement parfait, 
meilleure préparation. Les office! 
une uftluenie considérable. 
— Cette cérémonie touchante da 

u Heu hier jeudi dans les 
Dan* toutes les IjBasa les fidèles 
IUK offices de la journée. , 

BELGIQUE 
LE PRIX DU BLÊ 

Bruxelles, 13 mai. — La Commission des 
vivres indigènes s'occupe en ce moment de 
fixer le prix du blé pour la récolte. Pc en­
quête à laquelle t'eat livre le département 
du ravitaillement, et dont les résultats lui 
ont été fournis, il résulte que la moyenne 
du prix de revient du froment ne dépassera 
pas 60 francs ks 100 kilos, pour la récolte 
de cette année. 

LA GRÈVE DES INSTITUTEURS 
La grève cK institutcitr? tend à s'éten­

dre. A la cont'oreneo officieil? de C'uerne, 
cinq instituteurs seulement te sont présen­
tés. Il en a été de même à Mou»cron. A 
r>ottegcm. Grammont, Ninove, Alost, Au-
dunardt, fla»sll111, les cei-i-lw du syndicat 
« national » ont voté la grève administra­
tive. 

NORD 
SOLDE DES PRISONNIERS CIVILS. 

Réiniudtint à M. des Kutattru. M. le nuuistre de 
l'Intérieur a spécifie t|it¥taieut admis à toucher 
i:\ sukle due aux vimormiers civil-. : 1" tous ceux 
qui ouf éié enimetiés liaiw des catiips de con­
centration : 2' ceux qui ont été emprisonnés, 
soit par prévention, soit par condamnation en 
dehors des délits loiumuns : S" entin ceux qui 
ont été embrigadés de force dans les compagnies 
le trnvailli-urs. • 

MUTUELLE DES INSTITUTEURS LIBRES 
DU NORD. — l'ne assemblée des instituteurs 
mutualistes a eu lieu ;i Ijlle. au Cercle Saint-
Loris, rue du M.'relié, sous la présidence de 
M. Wiart. An cours Ue cette réuuiou se sont 
eourtoisenieut discutée.: les questious intéressant 
ls jçroiipemeiit. 

L ' u A S » NUNGESSER VIENDRAIT A 
RONCHIN. — Le jrranil destructeur des «sau­
cisses « boches, l'aviateur Nsaaeasati est venu 
mercredi, à Lille. 11 se serait, dit-on. entretenu 
avec MM. Leroy t L'omenciD. délégués de la 
préfectuic, abri d'étudier la possibilité d'exhibi-
'ious d'aviation lors de la visite des champs de 
bataille par les étrangers. A cet effet, il aurait 
visité ie camp de J'onchiu. 

D'autre part, il parait que Xungesser se serai:. 
-endu à Lille uniquement pour ses affaires ner-
onneuVs. 

LES BAUX D'IMMEUBLES SITUES EN 
REGIONS ENVAHIES. —- MM. Maearez. des 
Hotours. Delesalle. Crespel. Oronssau et Charles 
Desjardina, députés, présentent a ia Chambra un 
irujct de loi modifiant lu loi du 26 octobre 1919 

"t assimilant pour les paya envahis et de la xone 
ies armées, les fermages aux loyers, en ce qui 
,-oncerne l'exonération possible. 

LES ENFANTS DU NORD A LA COLONIE 
OE OANNES-CAMIERS. — L'envoi des enfants 
iéhilités il la Coioni. de Pannes-Camiera r»-
irendra cette année dans les conditions que XUNsa 

ferons ultérieurement connaître. 

— 
FEUILLETON au «JOURNAL DE ROUBAIX* 

au 14 mai 1920 N* 178. 

Le Fils de TEspionne 
fTttud roman yilr<otimj+t 

PAR MARC MARIO 
— Ont, votre parole nous snflit. 
— Von» ase J—ea «ta me pas donfer de ma 

«•eéritéV... 
— Certes! 
— De crorta ec.qw> je vnfa vous rGveleT, 

tel que Je dois vous l'apprendre, comme la 
•vérité absolue. 

— Oui... Oui... 
— Quelles que soient le» apparences irai, 

je le sais, me soat contraires? 
— Pourquoi cru craintes, ma encre Bo-

psusawf — dit alors Francis Rivière — Oe 
: ajaj» TOUS vonlec nous rfvtHer, quel qu'il 
ne peut diminuer, eu rit u, ni nos senti-

al Battre eattase. 
— ait aatre asTauston que vous mérites, et 

platamaatt... — aasUsnaa la jeu*» afCçtar. 
— « J'iMiat* aimai... ai je v» 

«le me croire. — persista l'orpheline, — c'eat 
que votre conlitipce afwoluc en ma sinefrrit* 
est indispensable... purée-que de ce que je 
vais vous riWelcr, jo n'ai aucune preuve: il 
n existe aucun téraoiguajre pour m'appnyer. 

— Ijuiinporlf... 
— Voua êtea incapable de mentir!... 

Ah ' H! VOUS sovle» ce que vous venev. 
«le dire!... — tilt rjuxaane eu «'adressant a 
HOU uaucé qui venait de prononcer ce» der­
nières paroles. —- Mentir!... C'est parée que 
ie uienaouKC me fait horreur que je veux m'en 
libérer dédnitiveaient... 

— Vous libérer d'uu tuon«mire!... 
— D'un menaonKe auquel j'ai été con­

trainte par la plan extraordinaire fatalité. 
a Attendes, avaat. de me juger... — s'in­

terrompit la jeune tille dont la aouffranc» 
morale était »n oe moment visible, car elle 
vesa.it de voir se refléter sur le visas» d n 

gens le mAaie ètonaeaaeat dou-

€ J'ai «ronflanoe en TOUS... — reprit-elle 
essaime. — Mai» j'ai encore plusieurs cboaea s 
vous demander avant de parler. 

— Dites!... Dites... — pressèrent Francis 
et George» d'usé même vois. 

_ Oe q»e voua aile» apprendre est si 
arare... pour mol... «je* 1» sads «M***, asal' 
( r i la «snnaaee que J'ai «a Tons deas, de ress 

demander la promesse, le serment sacré de oe 
le révêler ù personne. 

— Je vous le Jure!... 
— Mot aussi, je vous en fais le serment! 
— Kt quand j'aurai Uni ces terribles 

nveux. si vous nie croyez innocente... je me 
sentirai réhabilitée A mes propres yeux. 

— Innocente!... Mais da quoi donc noor-
riea-vous être coupable, vous, — s'écria le 
Pis du banquier. — Vous que j'admire déjà 
dans tout ce quo vous fuites... 

— Uni. mon cher Francis, je Buis inno­
cente... mais tout m'accable... tout est con­
tre moi... et «le mon innocence même je n'ai 
aucune preuve. 

— Noua avons fel en vous, nous vous 
1 avons juré! 

— Une question encore, & vous, Francis, 
— Insista ls «lie du commandant da Vauder-
vclde. 

— Que voalea-Tous savoir7... 
— Lorsque Tons m'avas vue poux ht pre­

mière fois... 
— A Avignon, dam* notre maison «le ban­

que, ou vous voua présenties à votre retour 
en France... pour... 

L'orpheline l'Interrompit. 
— J'ai eosaptis aussitôt «rae vous m'ai-

mies, — «Ut-eito, •«« et Mes que Je. me sen­
tisse attirée Ter» TOUS, J'ai fait ton* M ««a 

j'ai pu pour me dérober ,1 cet amour qui 
m'épouvantait... 

— Vous vouliez me fuir... — s'écria le 
jiuttc himine. 

.— Oui... je lo voulais... 
— C'est donc jiour cela cette liâte que vons 

avez mis a partir, a quitter Ibôlel ofl vous 
étiez descendue, il vntts éloigner de Mar­
seille... 

— C'est la vérité... c'est bien pour cela... 
— (.t j'ai eu le bonheur de vous rejoindre 

car je sentais que vous ne répondriez pas ù 
lit lettre que je vous avais écrite. 

- t . Cela est vrai encore... Je ne vonlaia 
pas vous répondre, — avoué Huzuune. 

— J'en ai eu le pressentiment... et c'eat 
qe qui m'a décidé ù accourir... Mais pour­
quoi?.. Dites, pourquoi...; Aujourd'hui vous 
pouvez bien me le dire?... 

— Vous allez le savoir... Mais répondes 
A rasgaueation... 

« snU-ce bien moi «ne TOUS TOUS êtes mis 
ft aimer? — demanda la pauvre fllle. —=• 
N'est-ce pas plutôt la fllle de l'ami de votre 
père que vous voyez en moi?.. . 

Cette question, causa ft Francis Rivière 
une stupeur profonde. 

Il ne parvenait paa A comprendre «e que 
"a fiancée voulait dire... 

BuAa U rtpondit : 

— C'est vous, oui. c'est vous, Suzanne 
qne j'ai aimée. 

— Hi je n'avais pas élé la fille de M. fiies-
sen, si Je n'avais été qu'une messagère... 
envoyée vers vous par elle. 

— C'eat vous que je voyais a ce moment 
la, — déclara avec amour le UU du banquier. 
— Vous que je voyais si près de moi et dont 
le charme m'avait captivé tout de suite... 
Et je vous jure qu'a ce monicnt-lu, je ne 
songeais pas a ce que vous étiez... Je ne 
voyais pas en vous, je l'atteste sur mon 
amour, la fille d'nn client de la maison et 
d'un ami de mon père, et pour vous ie prou­
ver, je vous déclare que si notre rencontre 
s'était produite en toute autre circonstance, 
eu tout autre lieu... ai je voua avais rencon­
trée n'importe où, Je TOUS aurais aimée de 
même sans savoir qui vous êtes. 

a Main pourquoi me demandea-vous 
«el»?... 

— Parce «nie J'avais besoin de cette décla­
ration p o u m'afTrancbir d'un «crapule. — 
répondit l'orpheline, — pour libérer défini 
vement ma conscience d'us reproche qui 
m'était douloureux. 

Kt presque tout bas,, d'une voix qui sem­
blait moaraate •aUeanestt SUS «taTint «Bible, 
M «BSlBBJBJIal • 

— l'arec que je ne sais pas celle que vors 
croyez... 

l l i iUM et Francis semblaient interdite 
par la stupeur que leur causa cette déclarT 
tlon inattendue. -"»*• 

— Non, je ne suis p , 8 <*!,„ d o n t ^ ^ ^ 

— La vérité! 

— Vous voulez m'êprouver «lit A aoai 
tour Francis. ™" a " " • 

l^-mmiSmfÂèïl R . 
Mi«a pas Suzanne Oiessen 

' .•tet3iteTttie
n

UHn e 8^.e n 8 d e « » « w * ™ t mnato. 

Q^tS******** w » r t t « a'adrtosaau; à 

ouïr" « f M 0 0 * r * ! ""*• , a a » PO°™«r m'sxpU-
rd™.-« - ^ o m e n t u - 1** v<"« ne pouTtaB) 
Plus aujourd'Aui épouse? U fille de aTÔis» . 

•""• 0»i , Je me rappelle... 

fs rassrsj. 
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